
L' « université » Paris-Saclay, vrai échec institutionnel ou dévoiement de la
notion d'université ?

Le regroupement sur le Plateau de Saclay (3 universités, 9 grandes écoles, 7 organismes de recherche) 
visait à créer une grande université de premier rang et de visibilité mondiale pour enfin briller dans les 
classements internationaux.
Après plusieurs échecs de définition institutionnelle, le dernier projet en date (IDEX) vise à créer un 
grand établissement « business » avec filières d'élite payantes liées aux grandes écoles et aux 
entreprises et à coté, un « collège universitaire » formant les étudiants de licence, ceux d'IUT et 
proposant des formations masters de seconde zone. Cela conduira à la découpe en deux de l'Université 
Paris-Sud, pourtant 1ère ou 2ème université française suivant les années et seule entité visible dans les 
classements internationaux.

Un Plateau de plus en plus urbanisé  

Bien que la grande majorité des élus locaux, 
devenus promoteurs fervents des projets  
Paris-Saclay, aime à présenter l'agriculture  
du Plateau comme sanctuarisée grâce à la 
ZPNAF (Zone de Protection Naturelle, 
Agricole et Forestière), il ne faut pas s'y 
tromper. Tout ce qui n'est pas dans la zone 
sera irrémédiablement livré au béton. 
L'équilibre économique de plusieurs 
exploitations aux surfaces autoritairement 
réduites est aujourd'hui fragilisé. La ZPNAF 
est elle-même menacée par le projet de 
métro suspendu en plein champs. 
L'urbanisation appellera l'urbanisation : 
écoles, équipements de loisir , centres 
commerciaux, hôpital. La ville nouvelle qui, 
dans la bouche des élus, refuse de dire son 
nom, réclamera tout ça et un jour la ZPNAF 
« ça commencera à bien faire ».

Peut-on se permettre de tels 
sacrifices ? 

Scientifiquement non ! En effet, 
l’artificialisation des sols a un impact 
très négatif sur la stabilisation du climat, 
sur la régulation des eaux, sur le 
maintien de la biodiversité. 
On veut faire venir à Saclay des 
scientifiques de la plus haute éminence 
qui un jour nous expliqueront … que le 
mode de développement actuel est 
incompatible avec le maintien des 
équilibres indispensables à la vie sur 
terre !

A-t-on vraiment besoin d'une 
exposition universelle en 2025 ?

Si l'exposition universelle de 1900 à 
Paris fut un véritable succès, c'est un 
type d’événement nettement en perte 
de vitesse depuis. Les gens ont tout 
simplement de nos jours d'autres 
moyens de s'informer. Alors que le 
thème retenu pour la candidature 
française pour 2025 est « protéger la 
planète », l'exposition, si retenue, aura 
lieu sur des terres (110ha) actuellement 
cultivées et la venue de 40 millions de 
visiteurs espérés sur le Plateau 
n'engendrerait que nuisances et 
pollutions pour les habitants. Quant aux 
promesses faites par les élus de 160 000 
emplois durables créés et 23 milliards 
d'euros de retombées économiques, les 
élus n'ont jamais produit les documents 
du cabinet Deloitte commandité pour la 
réalisation de cette propagande – et 
pour cause, ces documents ne leur ont 
même jamais été communiqués !       

Plateau de Saclay     Pourquoi il faut s'opposer aux projets en cours !

Urgence Saclay !
Associations et citoyens pour la défense de
la vocation agricole du Plateau de Saclay
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Tout ça pour quel modèle de société ?

On ne va rien créer de nouveau à Saclay, mais on y va 
déplacer et concentrer l'existant. Il n'est pas 
socialement souhaitable de créer un tel lieu de 
ségrégation par un regroupement géographique aussi 
dense de la recherche et de l'enseignement supérieur. 
Idem pour l’hôpital que l'on veut construire sur le 
Plateau en fermant les hôpitaux existants  (à Juvisy, 
Longjumeau & Orsay. Soit 1050 lits fermés pour 360 
ouverts)  : créer ainsi un désert médical dans les 
banlieues modestes serait un très mauvais service 
rendu aux populations.


